
 

 

 

FRATERNITÉ SACERDOTALE SAINT-PIE X      Décembre 2013 

DISTRICT DE FRANCE 

Lettre aux Amis et Bienfaiteurs 

N° 81 

Chers Amis et Bienfaiteurs, 

A 
 quoi ou à qui se raccroche notre espé-
rance ? Chaque fois que nous apprenons 

de nouvelles progressions du péché et qu’elles 
menacent de nous accabler, nous nous disons 
qu’une telle décadence ne pourra pas toujours 
continuer, que le moment tant attendu du re-
dressement finira bien par se montrer. Nous 
nous souvenons que Dieu veille sur nous et 
qu’il ne permettra pas que la folie des hommes 
dépasse des bornes fixées par Lui de toute éter-

nité. Ces temps d’épreuve pourront même être abrégés par nos prières. Fina-
lement, nous nous armons de patience car nous croyons que l’avancement du 
mal moral connaîtra son terme : lorsqu’il aura été atteint, il ne nous restera 
plus qu’à remonter courageusement la pente… Et  en attendant, nous devons 
prendre la bonne habitude de tirer du spectacle même de cette déchéance, 
dont la vitesse est toujours croissante, un motif supplémentaire d’accroître 
notre espérance : n’est-ce pas là en effet le signe que l’on va bientôt « toucher 
le fond » ? 

Mais à quoi et à qui se raccroche encore notre espérance ?              
Nous le savons, Dieu est tout-puissant et nullement indifférent à                  
nos malheurs. Nous sommes certains que sa grâce ne nous manquera jamais 
car il veut nous sanctifier et nous sauver. En même temps, nous voyons              
que tant d’efforts de tant de valeureux catholiques qui nous ont                            
précédés n’ont pas empêché la déchéance actuelle. Alors, nous vivons            
aussi de l’espérance de la venue, parmi nous, de quelque âme sainte            
qui nous tirera d’affaire. L’homme providentiel, la divine surprise,                   



 

 

le grand monarque, le saint pape, voilà ce à quoi s’attache parfois l’esprit           
des catholiques.  

Nous voudrions faire le point sur ces deux appuis de l’espoir avant de 
rappeler quelques vérités qui balisent notre vie et précisent notre espérance.  
Acceptons de laisser de côté les impressions superficielles et trompeuses dont 
nos esprits sont peut-être encombrés. Il ne s’agit vraiment pas d’évoquer ici 
l’inclination naturelle des caractères des uns et des autres vers l’optimisme ou 
vers le pessimisme, mais de déterminer les motifs bons et sûrs dont nos cœurs 
doivent nourrir leur espérance.  

Assurément, c’est le 
tableau de la décom-
position de nos so-
ciétés et de leur 
pourrissement qui 
nous amène à ces 
interrogations sur la 
profondeur du mal : 
« Sommes-nous sûrs 
qu’il existe un fond 
du mal ? Qu’à un 
moment donné, il 
deviendra impos-
sible de tomber plus 
bas et que la chute 
vertigineuse actuel-

lement en cours prendra fin ? ».  Le psalmiste ne semble-t-il pas dire au con-
traire que « l’abîme appelle l’abîme »1, c’est-à-dire que le mal convoie le mal 
et en provoque des poussées toujours plus violentes ? N’est-ce pas cette fré-
nésie inlassable du mal que nous voyons effectivement à l’œuvre sur la 
terre ? L’aveuglement de l’homme est devenu tel que plus rien ne semble dé-
sormais capable d’arrêter ses appétits de péché. Aussi, nos efforts, nos sacri-
fices, nos reconstructions et nos prières feront-ils jamais autre chose que frei-
ner cette machine infernale qui semble destinée à emporter, inexorablement,  
les hommes et les sociétés vers la mort et vers l’anéantissement ? Mais que 
nous disent la raison et la Foi tout ensemble ? Que les hommes et les sociétés 
se portent mieux s’ils se soumettent aux lois divines. Voilà le moyen infail-
lible d’obtenir le maximum de bonheur possible ici-bas et d’espérer une féli-
cité pleine et définitive dans  l’éternité. En sens inverse, les hommes se cor-
rompent et les sociétés se distendent, se dissolvent, s’ils s’éloignent de Dieu 
et se révoltent contre lui. Ces propositions apparaissaient comme des lieux 
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communs et des évidences à presque tous les hommes avant la promotion 
violente de l’agnosticisme et de l’athéisme sur la terre. Qu’elles ne soient 
plus des lapalissades témoigne du degré d’aveuglement et de malice où se 
trouve descendue l’humanité. 
 Or notre époque, assez sotte pour se croire supérieure à celles qui l’ont 
précédée, a érigé et choisi comme socle le principe même de la révolte, de la 
révolte consciente contre Dieu et contre l’ordre immuable des êtres et des es-
sences. La révolution fait table rase du passé et de ses traditions au motif que 
les siècles qui l’ont précédée ne récusaient pas l’existence des lois intan-
gibles. Certes, les crimes et les transgressions ne manquèrent pas, même à ces 
époques. Cependant, ceux qui les commettaient n’en étaient pas fiers. Ou, 
s’ils osaient l’être, ils n’attendaient cependant pas de la justice la glorification 
de leurs fautes. En bref, les hommes, au moins les catholiques, se compre-
naient entre eux quand ils parlaient du bien et du mal : la contestation sur de 
tels sujets n’existait pas parmi eux. S’il existait des chicaneurs, ils étaient sé-
vèrement rappelés à l’ordre.  

 Mais il en va tout autrement, aujourd’hui, avec l’avènement de la révolu-
tion. Elle est, par essence, l’insurrection, l’insurrection agréée comme dogme 
unique et comme seul système moral et politique désormais valable sur cette 
terre. Elle est le renversement de tous les principes et le bouleversement per-
pétuel des hommes et des sociétés. A l’intérieur même de ce microcosme 
qu’est l’être humain comme dans les différentes sociétés auxquelles il appar-
tient, elle agit comme une tornade qui défait tout ce qui a le malheur d’exis-
ter. Il est de sa nature de détruire, de démolir jusqu’à ce qu’il ne reste plus 
rien. Elle ne trouvera son repos que lorsque tout aura volé en éclats.   

C’est sans 
doute l’ignorance de 
ce caractère sata-
nique de la révolu-
tion dont nos esprits 
souffrent surtout. 
Nous avions pensé, 
selon l’idée que 
nous nous étions 
faite de l’histoire 
moderne, que la ré-
volution ne mettait 
à bas un régime et 
des principes que pour leur en substituer d’autres. Nous n’avions pas compris 
que la révolution aboutissait au néant et qu’elle voulait tout simplement le 
mettre à la place de ce qui existait auparavant. Nous pensions qu’elle recher-
chait autre chose, un ordre nouveau, non plus l’ordre imposé par Dieu, mais 
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un système fabriqué par l’homme. Chose suffisamment mauvaise pour que 
nous nous y opposions de toutes nos forces. 

Mais en réalité, il importe fort d’avoir levé le masque de la révolution 
et d’avoir découvert son véritable visage. Il faut que nous comprenions 
qu’aucun autre ordre durable ne pourra jamais être substitué à l’ordre divin, 
que les lois de la nature humaine sont inviolables et que la prétention d’y por-
ter la main est une tentative prométhéenne vouée à l’échec. Comment 
l’homme s’arrogerait-il un pouvoir sur une nature humaine qu’il n’a pas 
créée et dont l’essence mystérieuse le dépasse par tous les bouts ? Se déta-
cher de cet ordre, vouloir soumettre l’homme à des principes nouveaux, 
changer la nature humaine pour promouvoir une humanité nouvelle, cela 
n’est qu’illusion et mensonge. Ceux qui s’y acharnent parviendront peut-être 
à tout détruire de l’ordre qui existait. Mais s’ils y réussissent, c’est qu’il n’y 
aura dès lors plus de vie sur la terre. 

Lorsque la révolution s’occupe de renverser les trônes et d’abattre les 
autels, de détruire les traditions et de ruiner le décalogue, de déboiser les so-

ciétés de leurs corps in-
termédiaires et de détri-
coter les familles, de ré-
duire l’homme à naître 
orphelin, à vivre céliba-
taire et à mourir sans des-
cendance, elle sait parfai-
tement où elle va et jus-
qu’où elle veut aller. Ce 
n’est que pour un temps 
qu’elle fabrique des chi-
mères et des ersatz de fa-
milles, d’hommes et de 
sociétés, histoire ne de 
pas trop nous effrayer. 
Elle se garde bien 

d’avouer au grand jour son nihilisme et ses volontés homicides mais c’est 
pourtant bien à l’abattoir qu’elle nous amène. Elle aura achevé sa besogne 
lorsqu’elle aura charrié l’humanité jusqu’au néant.  

« N’êtes-vous pas en train de parler de la révolution comme si elle était une 
personne ? » Il est vrai. Mais cette prosopopée est légitime. En effet, si un 
être ne se connaît jamais autrement que par son agir, c’est vers Lucifer que la 
rage révolutionnaire nous oblige à remonter pour expliquer la révolution, vers 
celui qui s’est écrié devant la face de Dieu, avant de rouler pour toujours dans 
les abîmes : « Je ne servirai pas ! »2. Tel est le cri de guerre de la révolution ! 

Future chapelle de l’école, la Martinerie (36) 



 

 

Nous assistons à cette course effrénée vers la mort de nos contemporains et 
de nos sociétés modernes. Les faits qui se succèdent en sont autant d’illustra-
tions. Si nous demeurons d’abord dans l’ordre naturel, nous constatons que 
c’est bien la seule mort qui est partout promue. Et, comme la famille est le 
sanctuaire naturel et indispensable de la vie humaine, c’est elle qui est égale-
ment la cible de choix. Elle a été violée par la loi sur le divorce jusqu’au plus 
intime d’elle-même 
et elle ne pourra se 
relever de son mal 
que par l’abroga-
tion de cette dispo-
sition juridique qui 
a partout semé le 
désordre, l’infidéli-
té et la stérilité. 
La déclinaison de 
ces lois de mort 
qui ont suivi l’ad-
mission du divorce 
ne doit pas nous surprendre. La famille, ébranlée jusque dans son principe, 
est devenue comme une coque fêlée, elle qui aurait tant besoin d’être forte ! 
Elle se révèle inapte à accueillir des enfants dont la présence demande aux 
parents tant d’abnégation et d’amour. C’est pourquoi les lois infanticides se 
sont multipliées à une cadence d’enfer. La promotion des mesures anticon-
ceptionnelles, l’avortement et son remboursement… Peu importe que des 
femmes, par centaines de millions à travers le monde, avouent autour d’elles 
que le fer et la mort portés contre le fruit de leurs entrailles leur causent un 
tourment lancinant, véritable œil de Caïn qui hante le restant de leur exis-
tence fanée. Non, il faut laisser accroire aux hommes que le crime contre 
l’enfant à naître, que le passage de l’aspirateur dans le sein maternel reste une 
victoire sur l’obscurantisme des siècles passés. Quelle honte !  
La mort progresse et triomphe. Les parents se débarrassent de leurs               
enfants anormaux ou de ceux qui pourraient l’être, au dire de                     
médecins pleutres et craintifs. Le nouveau crime qui leur sera reproché                 
sera non plus celui d’avoir décidé de tuer les enfants à naître mais               
précisément de ne pas les avoir tués, d’en avoir laissé passer un qui était         
peut-être trisomique… 

Mais la nausée nous prend encore plus profondément à l’étape suivante, 
celle que vient de franchir la société française. Ce n’était donc pas fini… Il 
s’est désormais agi de devoir convaincre tout un peuple que la sodomie, jus-
tement honnie à travers les siècles, était une pratique méconnue de l’amour, 
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injustement méprisée et condamnée. Dans notre naïveté, nous ne pensions 
pas que le péché de Sodome pourrait un jour être placé sur le pavois, inscrit 
dans les codes des lois humaines. Comment est-il possible de s’être aveuglé 
jusqu’à ce point ? Comment ne pas mourir de honte d’avoir osé voter et ins-
crire une telle turpitude dans le marbre ? Si le monde continue et si la France 
survit, notre génération sera montrée du doigt pour avoir scellé l’infamie.   

C’est une évidence 
à peine utile à for-
muler : lorsque les 
hommes en arrivent 
à s’accoupler entre 
eux et les femmes 
entre elles, ces ac-
couplements sont 
voués à la stérilité. 
Et nous avons pour-
tant été les témoins 
de la ténacité de 
leurs séides à          
revendiquer le ma-
riage. C’est ainsi 
que cette parodie a 
été scandaleusement 

promue et mise sur un pied d’égalité avec le seul mariage valable, celui qui 
est fait pour accueillir la vie. Et l’on confie désormais des enfants à ces 
couples ? Mais où s’arrêtera la perversité ? Combien de temps se moquera-t-
on de Dieu, des hommes et des enfants des hommes ? Tout le monde sait 
pourtant bien, au plus profond de sa conscience et de ses entrailles d’être hu-
main, que l’enfant ne pourra jamais s’épanouir ailleurs que dans le terreau 
naturel de la tendresse d’une mère et de l’affection d’un père.   

Gare à ceux qui auront survécu à l’avortement et à l’eugénisme ! Car si 
l’avortement filtre le premier bout de la vie et laisse passer quelques resca-
pés, l’euthanasie et le suicide assisté veillent sur le restant de l’existence de 
tous les adultes, vieillards ou adolescents : « Voyez jusqu’où va ma liberté : 
non seulement je puis me débarrasser de mes enfants mais  je me prouve que 
je suis libre en me donnant la mort ! ». Le suicide, voilà l’accomplissement et 
l’apanage suprême de la liberté, le nec plus ultra de la modernité ! Saluons 
l’ère de la liberté : voici l’homme enfin affranchi, en route vers un monde 
meilleur et le meilleur des mondes… 

Que la révolution soit donc considérée dans son principe ou dans ses 
effets, nous disons qu’elle mène à la mort et qu’elle y parviendra fatalement 
si l’homme n’en revient pas et si Dieu n’intervient pas pour en arrêter            
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le cours. Du fond du mal, on ne remonte plus pour la simple raison que le       
mal abandonné à sa logique ne s’arrête que lorsqu’il a détruit tout ce qui           
peut l’être.  
 Mais si le fond du mal est donc la mort dont on ne revient pas, ne pou-
vons-nous du moins espérer dans une intervention divine qui nous sortira de 
cette très mauvaise passe ? Nous aurions bien tort de jouer les incrédules 
quant à cette éventualité. Les exemples de personnages providentiels abon-
dent dans l’histoire du peuple élu. Nous ne pouvons tous les citer. Nous trou-
vons en particulier d’admirables héroïnes, des figures féminines armées d’un 
courage magnanime pour la défense et la préservation de leur race. Comment 
ne pas exprimer notre admiration pour des modèles tels que ceux de Judith ou 
d’Esther ? D’humbles femmes ont suffi pour sortir leur peuple de situations 
désespérées. Que ne peut le Bon Dieu s’il le veut ?  
 C’est d’ailleurs en plein cœur de notre propre histoire nationale que se 
trouve notre sainte-Jeanne-d’Arc. Elle incarne notre espérance plus qu’aucun 
autre saint. Dieu a suffisamment aimé la France pour vouloir s’insérer à ce 
point dans la trame de son histoire, et la conserver au rang des nations jus-
qu’à se mêler de régler lui-même nos différends avec nos voisins. Quelle 
autre patrie terrestre possède dans son héritage une telle marque de la prédi-
lection divine ? Et, 
pour nous mettre à 
l’école de saint-Paul, 
s’il faut glorifier notre 
pays, quel autre le 
concurrence pour le 
nombre des appari-
tions dont la très 
sainte Vierge Marie 
l’a gratifié ? 

 Assurément, elle 
est possible cette in-
tervention divine qui 
renverse, dans le 
cours de l’histoire, 
comme en s’en jouant, les plans des hommes. Non seulement nous ne pou-
vons l’exclure, mais nous pouvons la demander à Dieu, à ses anges et à ses 
saints car il attend nos prières pour nous envoyer peut-être bientôt l’une des 
ces âmes lumineuses qui retournera la situation. 
 Si nous le désirons pour notre patrie charnelle, nous l’espérons a fortiori 
pour la sainte Eglise. Toujours, Dieu a envoyé des saints, à des moments par-
ticulièrement dramatiques de son histoire, pour qu’elle continue sa mission 
de salut. Si les hommes vertueux de la terre n’abandonnent jamais leur 
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épouse, lui demeurent fidèles et lui donnent des enfants, à bien plus forte rai-
son l’époux divin ne délaissera pas la divine société qu’il a fondée et la con-
servera féconde, sans tache ni ride, jusque dans l’éternité bienheureuse. 
N’avons-nous pas vu nous-mêmes de quelle façon le Seigneur Jésus-Christ, 
en cette époque où les chaires de vérité étaient investies par les pasteurs du 
mensonge, a suscité son serviteur fidèle, monseigneur Marcel Lefebvre, pour 
que le dépôt de la Foi soit toujours transmis ? Nous croyons que nous pour-
rons toujours compter sur la divine Providence pour nous envoyer des 
hommes tirés de la droite de Dieu, des guides et des phares qui nous garde-
ront dans la vérité de la Foi Catholique.  

 Mais en même temps, nous ne savons pas jusqu’où Dieu permettra 
que la partie humaine de l’Eglise se trouve endommagée et engloutie par la 
fureur de l’hérésie. Nous avions successivement vu tomber sous les coups des 
démolisseurs le dogme et la liturgie, le code et le catéchisme. Seules les con-

clusions de la morale ca-
tholique avaient jusqu’ici 
à peu près subsisté dans le 
langage pontifical. Si le 
monde rugissait encore 
contre l’Eglise, c’était 
justement parce qu’elle 
tenait encore une part de 
la morale. Mais au fait, 
pourquoi, depuis quelques 
mois, le monde ne gronde
-il plus contre l’Eglise ? 
Que signifie ce répit ?  

 Parce que, en peu de 
temps, le nouveau pape 

François a ébranlé très gravement ce qui pouvait rester de la morale catho-
lique par des propos relativistes incroyables. Là où le concile Vatican II avait 
déjà exalté le rôle de la conscience humaine aux dépens de la loi, l’actuel vi-
caire du Christ, avec des accents qui semblent tirés de La profession de foi 
du vicaire savoyard en arrive à la diviniser. Jean-Jacques Rousseau avait 
écrit : « Conscience ! Conscience ! Instinct divin, immortelle et céleste voix ; 
guide assuré d’un être ignorant et borné, mais intelligent et libre ; juge in-
faillible du bien et du mal, qui rends l’homme semblable à Dieu, c’est toi qui 
fais l’excellence de sa nature et la moralité de ses actes…»3

  et le pape Fran-
çois nous renvoie le même écho : « Tout être humain possède sa propre vi-
sion du bien, mais aussi du mal. Notre tâche est de l’inciter à suivre la voie 
tracée par ce qu’il estime être le bien… Et je suis prêt à le répéter. Chacun       
a sa propre conception du bien et du mal et chacun doit choisir le bien          

8 

Travaux de la chapelle de Paray-le-Monial (71) 



 

 

et le mal selon l’idée qu’il s’en fait. Il suffirait de cela pour vivre dans un 
monde meilleur.  »4  
 S’il est vrai que ces propos particulièrement indignes ont été, plus d’un 
mois après leur parution, retirés du site du Vatican, le père Federico Lombar-
di, porte-parole du Vatican, a pris le soin de nous préciser que l’entretien dont 
ces citations sont extraites était cependant « digne de foi dans son sens géné-
ral »5… Cette pensée du nouveau pape nous est d’ailleurs confirmée dans son 
Exhortation apostolique Evangelii Gau-
dium du 24 novembre 2013 où il nous ex-
prime sa perspective fondamentalement 
évolutionniste de la vérité et des formules 
pour la dire : « Il ne faut pas penser que 
l’annonce évangélique doive se trans-
mettre toujours par des formules détermi-
nées et figées, ou avec des paroles pré-
cises qui expriment un contenu absolu-
ment invariable. »6 Le pape parle ici avec 
à peine plus de retenue, non plus du bien 
et du mal, mais du vrai et du faux. Si le 
contenu de l’annonce évangélique n’est 
pas invariable, c’est que le dogme catholique est susceptible d’évolution à 
travers le temps. Rien ne demeure et ce qui était vrai hier ne le sera plus de-
main. C’est au tempo du sentiment religieux qu’évolue la religion.   
 Nous pensions que nous ne pourrions voir de spectacle plus lamentable, 
à Rome, que celui des pontificats de ces derniers papes, de ceux de           
Jean XXIII et de Jean Paul II par exemple. Mais le pire est devant nous 
puisque leurs « canonisations » sont désormais annoncées. Or, si c’est déjà un 
scandale inouï que les papes se fassent les propagateurs de l’erreur et de 
l’indifférentisme, il est encore infiniment plus grave de les présenter désor-
mais comme des héros de la vérité et de l’Evangile, comme des modèles et 
des saints que l’on peut prier dans le Ciel où ces « canonisations » nous ga-
rantiraient leur présence ! C’est là le triomphe de l’évolutionnisme de la pen-
sée et du modernisme que nous rejetons de toutes nos forces ! 
 Le pape François, comme tous ses prédécesseurs depuis le Concile,         
est un révolutionnaire. Il se trouve en rupture avec la Tradition immuable         
de l’Eglise et il enseigne à sa place une doctrine nouvelle qui empoisonne          
les âmes. 

Prieuré de la Sainte-Croix : 
l’escalier de secours à Croix (59) 

3  -  Emile ou de l’Education, IV 

4  -  Entretien du pape François à La Repubblica, le 5 octobre 2013 

5  -  Père Federico Lombardi, 16 novembre 2013 

6  -  Evangelii Gaudium, le 24 novembre 2013 
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 Au fur et à mesure que la doctrine s’obscurcit davantage, nous repensons 
aux promesses laissées par Notre-Seigneur Jésus-Christ à son Eglise. Elles 
nous avaient paru telles qu’elles la garantissaient à jamais de subir cette ago-
nie et cette mort apparente : « J’ai prié pour toi, Pierre, afin que ta foi ne dé-
faille jamais. »7. Notre-Seigneur  avait également ajouté : « Je vous enverrai 
l’Esprit de vérité qui demeurera avec vous à jamais, et vous fera souvenir           
de tout ce que je vous avais enseigné. »8 Mais nous, comme les apôtres au 
fond de la barque, nous nous écrions à notre tour : « Seigneur, nous                 
périssons! »9 et nos cœurs et nos têtes bourdonnent de l’interrogation              
même prononcée par le Fils de Dieu sur sa croix: « Mon Dieu, mon Dieu, 
pourquoi m’avez-vous abandonné ? »10.  Jusqu’où, Seigneur, permettrez-vous 
à l’iniquité de triompher ?  

 Lorsque nous évoquons ces aujourd’hui difficiles et ces lendemains 
qui seront peut-être encore plus sombres, soyons en même temps certains que 
la grâce du bon Dieu ne nous manquera jamais et que les secours divins nous 
seront donnés tous les jours de notre vie pour cheminer jusque dans l’éternité 

bienheureuse. Aussi, nous ne 
devons pas vivre dans la crainte 
des événements à venir mais 
dans une constante sérénité 
d’âme pour nous attacher à 
vivre dans la vérité et à nous 
sanctifier dans l’instant qui 
passe, c’est-à-dire l’instant où 
Dieu demeure. 
Cette équanimité au milieu des 
tempêtes de ce monde serait ce-
pendant perverse si elle prove-

nait d’une inconscience des dangers qui nous menacent. Si nous ignorons la 
présence de précipices qui bordent, de part et d’autre, la route de notre exis-
tence terrestre, le calme que nous gardons ne traduit rien d’autre qu’une fâ-
cheuse inconscience. Le vrai courage catholique, dont nous demandons la 
grâce pour nos âmes, consiste à ne rien perdre de sa résolution d’avancer, 
alors que de redoutables périls, dont la menace est peut-être imminente, nous 
sont connus. 

Il est sans doute utile de rappeler ce sentier de l’existence dont nous 
parlons  et que nous ne devons jamais quitter, comme ces abîmes dans les-
quels nous ne devons pas tomber. Il est bon et salutaire de redire notre espé-

Pèlerinage de Chartres à Paris, Pentecôte 2013 

7  -  Luc 22, 32 

8  -  Jn. 14, 26 

9  -  Luc 8, 24 

10  -  Mat. 27, 46 
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rance catholique, en ces années difficiles du XXIe siècle, afin que nous ne 
nous égarions pas, que nous nous sanctifiions et que nous sauvions nos âmes.          
Que chacun entreprenne l’effort de quelques instants d’une réflexion simple 
mais profonde sur quelques vérités qui doivent guider sa vie, que nous        
devrions ne jamais perdre de vue. Elles la balisent et nous gardent dans        
une espérance vraie.  

1)  Nous croyons que Dieu existe. Il a créé le ciel et la terre et toutes les 
créatures par pure bonté. La négation de son existence est une folie et une 
absurdité. Son exis-
tence se prouve par 
la seule raison. Ce-
pendant, Dieu s’est 
aussi révélé à nous. 

2)  Nous autres, créa-
tures humaines, nous 
sommes composés 
d’une âme et d’un 
corps. Nous ne 
sommes sur la terre 
que pour un temps 
qui est bref, de 
quelques dizaines d’années en moyenne. A l’instant de notre mort, notre 
âme et notre corps se sépareront. Notre âme spirituelle et immortelle sera 
alors jugée par Dieu selon l’état où elle se trouvera à cet instant. Elle sera 
jetée à jamais en enfer si elle n’est pas dans la grâce de Dieu. Elle se ren-
dra pour un temps au purgatoire si, dans cette grâce, il lui reste cependant 
des péchés véniels ou une dette à expier et elle ira directement au ciel pour 
se trouver admise dans le face à face éternel de la vision béatifique si elle 
est entièrement lavée de toute souillure et de toute dette liée à ses péchés.  

3)  Nous ne serons pas jugés sur la globalité de notre vie. Notre rejet en en-
fer ou notre admission immédiate ou prochaine au Paradis dépendra de 
l’état où se trouvera notre âme à l’instant même où elle sera jugée. Il est 
souverainement juste et sage que Dieu nous juge à un instant donné puis-
qu’il nous procure en permanence ses précieux secours pour que nous ne 
quittions jamais l’état de grâce. Il est donc juste qu’Il puisse nous deman-
der de rendre compte de l’état de notre âme à chaque instant. 

4)  L’indice le plus évident de la légèreté humaine est de prendre le risque 
de vivre, même une seule seconde, en état de péché mortel. Les hommes 
ont le devoir grave de former leur conscience pour savoir ce que l’on en-
tend par «péché mortel » afin de ne surtout pas y tomber. Il est la trans-
gression de la loi divine en matière grave avec pleine connaissance et 

Travaux de toiture à l’Oratoire St-Joseph de Colmar (68) 
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plein consentement. Ses conséquences sur l’âme du baptisé qui l’a com-
mis, et tant qu’il ne s’en est pas confessé, sont terribles. Il entraîne la perte 
de la grâce baptismale. Dieu se retire de cette âme en laquelle il habitait. 
L’âme en état de péché mortel se trouve comme un sanctuaire dévasté, 
dont on a violé le tabernacle pour en jeter les hosties. 

5)  Si le péché mortel doit absolument être évité, le péché véniel doit lui-
même toujours être combattu même si notre faiblesse humaine fait que 
nous ne parvenons pas à l’éviter systématiquement. Si nous comprenons 
un tant soit peu que chaque péché est un outrage commis contre Dieu, 
nous réalisons alors qu’il n’y a pas de petit péché et que nous devons vivre 
avec un grand désir intérieur de ne jamais pécher, la grâce de Dieu aidant. 

6)  Il est donc capital de bien connaître les devoirs qui sont les nôtres et nos 
diverses responsabilités, dans notre état de vie, pour y faire face sans nous 
dérober, tant dans le domaine religieux que politique. Si nous ne nous en 
enquérons pas sérieusement, nous nous exposons à ne pas accomplir sur la 
terre ce que Dieu attend de nous. Notre vie tout entière doit être vouée à 
l’extension du règne de Notre-Seigneur Jésus-Christ dans la vie de notre 
âme, des âmes et des sociétés.   

7)  Nous ne serons pas excusés d’avoir méconnu la vérité et nos devoirs ou 
de les avoir pris à la légère au motif du triomphe du péché dans notre so-
ciété et de l’extrême gravité de la crise qui se prolonge dans le sein de 
l’Eglise. En effet, nous devons nous rappeler que, même dans les époques 
plus éprouvantes, le Bon Dieu ne manque pas de donner à chacun des 
grâces proportionnées pour lui demeurer fidèle et accomplir sa justice.  

8)  Nous ne devons pas nous dire, parce que le nombre des catholiques - 
ceux qui le sont réellement - se trouve très réduit et que les difficultés pour 
trouver des messes et un enseignement religieux sérieux se sont multi-
pliées, que nous avons le droit de nous laisser aller et que nous pourrions 
revoir notre idéal chrétien à la baisse. 

9)  Notre vie chrétienne, loin de consister à seulement fuir le péché, doit se 
consacrer sur la terre à vivre dans un amour toujours plus grand de Dieu et 
de notre prochain. Celui qui aime Dieu doit être pressé de mettre à profit le 
temps qui lui est donné sur la terre pour que s’accroisse sans cesse en lui la 
vertu de Charité qui est l’amour de Dieu et l’amour du prochain mêlés en 
un seul et même amour.   

10) Car c’est sur la Charité, qui résume et récapitule toute la Loi et les com-
mandements, que nous  serons jugés. Certes, la première des vertus théolo-
gales requiert la présence de toutes les autres vertus et elle ne saurait exis-
ter toute seule. Mais c’est bien sur la vérité de notre amour de Dieu et du 
prochain que nous serons seulement jugés. 

suite page 31... 
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DISTRICT  DE  FRANCE 

Supérieur : abbé Régis de CACQUERAY 

Premier assistant de District : abbé Claude BOIVIN 

Second assistant de District : abbé Jacques LAGUÉRIE 

Econome de District : abbé Michel FRAMENT 

 RÉSIDENCE DE DISTRICT :  Tél. 01 45 06 10 68 

 Maison Saint-Pie X  (lignes groupées) 
 11, rue Cluseret - 92280 SURESNES CEDEX  Fax 01 47 28 45 32 

Courriel : district@fsspx.fr 

Site internet : http://www.laportelatine.org 

PRIEURÉS 

03 - Allier Prieuré Notre-Dame-du-Pointet, Abbé Alain Delagneau  Tél. 04 70 58 21 01 
 B.P. 4  -  03110 BROÛT-VERNET Fax 04 70 58 21 06 

06 - Alpes- Prieuré Saint-Joseph, Abbé Charles Moulin Tél. 04 93 85 32 44 
 Maritimes Place Sainte-Claire  -  06300 NICE Fax 04 93 92 90 65 

13 - Bouches- Prieuré Saint-Ferréol, Abbé Bruno France Tél. 04 91 87 00 50 
 du-Rhône 40, chemin de Fondacle - St-Julien - 13012 MARSEILLE  Fax 04 91 87 18 72 

14 - Calvados Prieuré Saint-Jean-Eudes, Abbé Philippe Nansenet Tél. 02 31 08 03 85 
 1, rue des Prébendes  -  14210 GAVRUS Fax 09 82 62 21 94 

20 - Corse Prieuré Notre-Dame-de-la-Miséricorde, Abbé Bruno France Tél. 04 95 50 08 26 
 2, avenue Beverini-Veco -  20000 AJACCIO  

21 - Côte-d’Or Prieuré de la Sainte-Famille, Abbé Jean-Paul André  Tél. 03 80 63 73 75 
 4, rue Pierre Thévenot -  21000 DIJON  Fax 03 80 36 28 33 

22 - Côte-  Prieuré Sainte-Anne, Abbé Jacques Mérel  Tél. 02 96 39 56 70 
 d’Armor Avenue de Beauvais -  22100 LANVALLAY  Fax 02 96 39 99 53 

24 - Dordogne  Prieuré Sainte-Jeanne-d’Arc, Abbé Jean-Pierre Boubée  Tél. 05 53 22 56 89 
 2, rue de Clairat -  24100 BERGERAC   Fax 05 53 22 59 18 

27 - Eure   Prieuré Saint-Bernard, Abbé Laurent Perret du Cray   Tél. 02 37 62 81 81 
 2, rue de l’Orée du Bois -  27770 ILLIERS-L’ÉVÊQUE  Fax 02 37 62 81 82 
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29 - Finistère  Prieuré Saint-Yves, Abbé Patrick Duverger  Tél. 02 30 82 54 64
 26, rue des Sittelles -  29490 GUIPAVAS   Fax 02 98 03 37 83 

31 - Haute- Prieuré Saint-Dominique, Abbé Philippe Brunet Tél. 05 61 74 27 93 
 Garonne 2245, avenue des Platanes -  31380 GRAGNAGUE Fax 05 61 74 32 58 

33 - Gironde Prieuré Sainte-Marie, Abbé Patrick Verdet  Tél. 05 56 57 93 93 
 19, avenue Charles-de-Gaulle -  33520 BRUGES  Fax 05 56 57 50 96 

34 - Hérault Prieuré Saint-François-de-Sales, Abbé Renaud de La Motte  Tél. 04 67 85 24 10 
 1, rue Neuve-des-Horts -  34690 FABRÈGUES  Fax 04 67 85 50 89 

37 - Indre-  Prieuré Saint-Martin, Abbé Lionel Héry  Tél. 02 47 25 28 46 
 et-Loire 104, rue de Grandmont -  37550 SAINT-AVERTIN  Fax 02 47 25 09 60 

38 - Isère  Prieuré St-Pierre-Julien-Eymard, Abbé Jean-Marie Salaün  Tél. 09 53 61 02 96 
 22, chemin du Bachais -  38240 MEYLAN  Fax 04 76 40 91 88 

42 - Loire  Prieuré Saint-François-Régis, Abbé Pierre Barrère  Tél. 04 77 40 20 55 
 31, rue Holtzer -  42240 UNIEUX  Fax 04 77 40 20 59 

44 - Loire-  Prieuré Saint-Louis, Abbé Thierry Gaudray  Tél. 02 28 21 49 27 
 Atlantique La Placelière -  44690 CHÂTEAU-THEBAUD  Fax 02 40 14 04 21 

49 - Maine- Prieuré St-Louis-M.-G.- de-Montfort, Abbé D. Rousseau  Tél. 02 41 74 12 78 
 et-Loire  Bonnezeaux -  Lieu-dit Gastines -  49380 FAYE-D’ANJOU  Fax 02 41 66 22 64 

51 - Marne  Prieuré Notre-Dame-de-Fatima, Abbé Nicolas Jaquemet  Tél. 03 26 61 70 71 
 3, rue Charles Barbelet -  51360 PRUNAY Fax 03 26 61 05 70 

53 - Mayenne  Prieuré Notre-Dame du Sacré-Coeur, Abbé François Pivert  Tél. 02 43 98 74 63 
 Le Moulin du Pin -  53290 BEAUMONT-PIED-DE-BOEUF Fax 02 43 98 70 38 

54 - Meurthe- Prieuré Saint-Nicolas, Abbé Benoit Storez Tél. 09 53 84 61 70 
 et-Moselle 60 bis, rue Français -  54000 NANCY Fax 03 68 38 82 21 

58 - Nièvre  Prieuré N.-D.-de-la-Ste-Espérance Abbé Joël Malassagne Tél. 03 86 24 00 43 
 58220 COULOUTRE  

59 - Nord  Prieuré Sainte-Croix, Abbé Patrick de La Rocque  Tél. 03 20 89 95 22 
 50, rue de la Gare -  59170 CROIX Fax 03 20 98 03 22 

63 - Puy-  Prieuré de l’Enfant-Jésus, Abbé Michel Koller  Tél. 04 73 39 11 98 
 de-Dôme 1, rue des Écloses -  63730 PLAUZAT Fax 04 73 39 11 78 

65 - Hautes-  Prieuré Sainte-Bernadette, Abbé Roland de Merode  Tél. 09 64 16 65 29 
 Pyrénées 30, rue du Sacré-Cœur -  65100 LOURDES Fax 05 62 91 11 07 

66 - Pyrénées- Prieuré du Christ-Roi, Abbé Renaud de La Motte  Tél. 04 68 52 11 97 
 Orientales 113, avenue du Maréchal Joffre -  66000 PERPIGNAN Fax 04 68 52 31 79 

67 - Bas-Rhin Prieuré Saint-Florent, Abbé François Knittel  Tél. 09 60 40 01 77 
 93, rue du Général-de- Gaulle -  67280 URMATT Fax 03 88 22 54 91 
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 68 - Haut-Rhin Prieuré Marie-Reine, Abbé Anthony Romanens  Tél. 03 89 44 66 93
 195, rue de Bâle -  68100 MULHOUSE Fax 03 89 44 02 19 

69 - Rhône Prieuré Saint-Irénée, Abbé François-Xavier Camper  Tél. 09 50 38 69 89 
 56, rue d’Inkermann -  69006 LYON Fax 04 72 75 00 79 

75 - Paris Église St-Nicolas-du-Chardonnet, Abbé Xavier Beauvais  Tél. 01 44 27 07 90 
 23, rue des Bernardins -  75005 PARIS  Fax 01 43 25 14 26 

 Prieuré N.-D.-de-Consolation, Abbé Grégoire Celier  Tél. 01 43 80 46 93 
 23, rue Jean Goujon -  75008 PARIS   

76 - Seine-  Prieuré Ste-Thérèse-de-l’Enfant-Jésus, Abbé Ch. Granges Tél. 09 75 83 30 08 
 Maritime 312, boulevard Jean-Jaurès -  76000 ROUEN Fax 02 35 89 97 97 

78 - Yvelines  Prieuré Saint-Jean, Abbé Vincent Callier  Tél. 01 30 33 58 07 
 2, rue Jean-Hoët -  78200 MANTES-LA-JOLIE Fax 01 34 97 83 74 

 Prieuré Saint-Vincent-de-Paul, Abbé Thierry Legrand  Tél. 01 30 49 40 20 
 5, rue de Chaponval -  78870 BAILLY Fax 01 30.49.40.21 

83 - Var  Prieuré Saint-Maximin, Abbé Michel Rebourgeon  Tél. 04 94 46 03 16
 2221, avenue de la Résistance -  83000 TOULON Fax 04 94 46 99 65 

85 - Vendée  Prieuré Notre-Dame-du-Rosaire, Abbé Laurent Ramé  Tél. 09 63 62 60 73
 2, Les Fournils -  85110 ST-GERMAIN-DE-PRINÇAY T/F 02 51 42 95 88 

97 - Martinique  Prieuré N.-D.-de-la-Délivrande, Abbé Antoine-Marie Claret Tél. 05 96 70 04 67
 40 A, av. Martin Luther King -  97200 FORT-DE-FRANCE Fax 05 96 70 04 71 

ÉTABLISSEMENTS PRIVÉS D’ENSEIGNEMENT 

75 - Paris Institut Universitaire Saint-Pie X, Abbé Fr.-Marie Chautard  Tél. 01 42 22 00 26
 Philosophie, lettres classiques,  Fax 01 42 84 31 94
 histoire, langues sacrées, formation des Maîtres,  
 21, rue du Cherche-Midi -  75006 PARIS 

01 - Ain  École Saint-Jean-Bosco, Abbé Ludovic Girod  Tél. 04 74 42 86 00
 Maternelle à Seconde Fax 04 74 42 86 03
 La Ville -  01240 MARLIEUX 

11– Aude  École Saint-Joseph-des-Carmes, Abbé J. Le Noac’h  Tél. 04 68 76 25 40
 Maternelle à Terminale  -  Séries L, S et STMG Fax 04 68 76 33 90
 11290 MONTRÉAL-DE-L’AUDE 

13 - Bouches-  École Saint-Ferréol, Abbé Jehan de Pluvié   Tél. 04 91 88 03 42 
 du-Rhône  Maternelle et Primaire  Fax 04 91 87 18 72 
 40, chemin de Fondacle - Saint-Julien  -  13012 MARSEILLE 

14 - Calvados École Saint-Jean-Eudes, Abbé Raphaël d’Abbadie d’Arrast Tél. 02 31 08 03 85
 Maternelle et Primaire  Fax 02 31 08 11 43
 1, rue des Prébendes  -  14210 GAVRUS 
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 21 - Côte-d’Or École de la Sainte-Famille, Abbé Jean-Paul André  Tél. 03 80 63 73 75
 Maternelle et Primaire  Fax 03 80 36 28 33
 4, rue Pierre Thévenot -  21000 DIJON 

24 - Dordogne École Sainte-Jeanne d’Arc, Abbé Jean-Pierre Boubée  Tél. 05 53 22 56 89 
 Maternelle et Primaire  Fax 05 53 22 59 18 
 48, rue Jules Michelet -  24100 BERGERAC 

28 - Eure- École Saint-Joseph, Abbé Laurent Perret du Cray  Tél. 02 37 21 44 99 
 et-Loire Maternelle et Primaire  
 11 B, rue des Jubelines -  28000 CHARTRES 

29 - Finistère École Stella Maris, aumônerie : Prieuré St-Yves (29)  Tél. 02 98 43 03 42 
  Primaire Fax 02 98 07 97 68 
  61, rue du Restic  -  Z.I. Loscoat -  29200 BREST 

31 - Haute-  École Saint-Jean-Bosco, Abbé J. de Lassus Saint-Geniès  Tél. 05 61 57 32 50 
 Garonne Maternelle et Primaire  Fax 08 26 38 76 03 
 14, rue des Artistes -  31200 TOULOUSE 

33 - Gironde École Saint-Georges, Abbé Michaël Demierre  Tél. 05 56 08 86 37
 Maternelle et Primaire  Fax 05 56 08 86 37
 23, bld Pierre Ier -  33100 LE BOUSCAT 

34 - Hérault École Saint-Dominique-Savio, Abbé Renaud de La Motte  Tél. 04 67 85 24 10
 Maternelle et Primaire  Fax 04 67 85 50 89
 1, rue Neuve-des-Horts -  34690 FABRÈGUES  

35 - Ille-  École Sainte-Marie, Abbé Louis-Joseph Vaillant  Tél. 02 99 58 89 07 
 et-Vilaine  Maternelle à Première - Séries L et S  Fax 02 99 58 23 04 
 Le Bois-Martin -  35430 SAINT-PÈRE-MARC-EN-POULET 

36 - Indre École Saint-Michel, Abbé Vincent Bétin  Tél. 02 54 29 89 48
 Sixième à Terminale - Séries L, ES et S  Fax 02 54 29 80 77
 5, rue du Château -  Surins -  36250 NIHERNE 

 École professionnelle Philibert-Vrau, Abbé Vincent Bétin  Tél. 02 54 29 89 48
 Électricité - Menuiserie - Espaces verts Fax 02 54 29 80 77
 La Martinerie -  R.D. 96  -  36130 MONTIERCHAUME 

37 - Indre-  École de la Sainte-Face, Abbé Benoît Knittel Tél. 02 47 52 09 66 
 et-Loire Maternelle et Primaire Fax 02 47 52 09 66 
 1 bis, quai de Marmoutier -  37100 TOURS 

38 - Isère École St-Pierre-Julien-Eymard, Abbé Jean-Marie Salaün Tél. 09 53 61 02 96
 Maternelle et Primaire Fax 04 76 40 91 88
 22, chemin du Bachais -  38240 MEYLAN 

42 - Loire  École Sainte-Catherine-de-Sienne, Abbé E. Boissonnet Tél. 04 77 40 20 50
 Maternelle et Primaire Fax 04 77 40 20 59
 31, rue Holtzer -  42240 UNIEUX 



 

 

 44 - Loire-  Ecole Saint-Martin, Abbé Bruno Lajoinie  Tél. 02 40.56.85.26 
 Atlantique Huitième à cinquième 
  La Placelière -  44690 CHÂTEAU-THEBAUD   

45 - Loiret  École Sts-Anges-Gardiens, aumônerie : Prieuré St-Martin (37)  Tél. 02 38 43 41 53
 Maternelle et Primaire  
 9, rue de Montant -  45380 LA-CHAPELLE-SAINT-MESMIN 

51 - Marne École Saint-Rémi, Abbé Denis Coulomb  Tél. 03 26 61 70 71
 Maternelle et Primaire Fax 03 26 61 05 70
 3, rue Charles Barbelet -  51360 PRUNAY 

54 - Meurthe- École Sainte-Philomène, Abbé Benoit Storez  Tél. 03 83 96 17 91 
 et-Moselle Primaire Fax 03 68 38 82 21 
 65, rue du Maréchal Oudinot -  54000 NANCY 

56 - Morbihan École Ste-Philomène, aumônerie : Prieuré Saint-Louis (44)  Tél. 02 40 29 48 70
 Primaire Fax 02 40 14 04 21
 20, rue Aristide Briand -  56000 VANNES 

57 - Moselle École Etoile du Matin, Abbé Jean-Luc Radier  Tél. 03 87 06 53 90
 Primaire à Terminale  -  Séries L et S  Fax 03 87 06 59 09
 112, route de Waldeck -  57230 EGUELSHARDT 

62 - Pas-  École St-Jean-Baptiste-de-la-Salle, Abbé Olivier Berteaux Tél. 03 21 22 00 04 
 de-Calais C. E. à Terminale - Séries L et S  Fax 03 21 58 06 13 
 Rue du Perroy -  62690 CAMBLAIN-L’ABBÉ 

64 - Pyrénées-  École Saint-Michel-Garicoïts, Abbé David Aldalur  Tél. 05 59 65 70 05 
 Atlantiques Primaire à Troisième  Fax 05 59 65 67 81 
 64120 DOMEZAIN 

66 - Pyrénées-  École Notre-Dame-du-Mont-Carmel, Abbé Guillaume Gaud  Tél. 04 68 61 14 65 
 Orientales Maternelle et Primaire  Fax 04 68 61 14 65 
 12, rue Ampère -  66000 PERPIGNAN 

68 - Haut-Rhin École N.-D.-de-la-Ste-Espérance, Abbé Antony Romanens  Tél. 03 89 44 66 93 
 Maternelle et Primaire  Fax 03 89 44 02 19 
 195, rue de Bâle -  68100 MULHOUSE  

75 - Paris École Saint-Louis, Abbé Michel Poinsinet de Sivry  Tél. 01 42 71 78 32 
 Maternelle et Primaire  Fax 01 42 71 30 50 
 10, rue du Petit-Musc -  75004 PARIS  

76 - Seine-  École Saint-François-de-Sales, Abbé Sébastien Cartier  Tél. 09 75 83 30 08
 Maritime Maternelle et Primaire  Fax 02 35 89 97 97 
 312, boulevard Jean-Jaurès -  76000 ROUEN  

78 - Yvelines  École Saint-Bernard, Abbé Bernard de Lacoste  Tél. 01 30 49 54 04 
 Maternelle à Terminale - L et S Fax 01 30.49.40.21 
 8, rue de Chaponval -  78870 BAILLY  
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 École N.-D.-de-la-Sablonnière, aumônerie : Prieuré St-Jean (78)  Tél. 01 30 93 99 67
 Maternelle et Primaire  
 5, rue de la Sablonnière -  78930 GOUSSONVILLE  

97 - Martinique École de Fort de France, Abbé Antoine-Marie Claret  Tél. 05 96 70 04 67
  40 A, av. Martin Luther King -  97200 FORT-DE-FRANCE Fax 05 96 70 04 71 
  

AUMÔNERIES 

02 - Aisne  Cours Notre-Dame-des-Victoires, Abbé Philbert Rigault  Tél. 03 23 61 27 72
 Rue du Château -  02120 LE HÉRIE-LA-VIEIVILLE  Fax 03 23 61 17 48 

11 - Aude  Cours Saint-Dominique-du-Camazou, Abbé Michel Simoulin  Tél. 04 68 24 60 33
 11270 FANJEAUX  Fax 04 68 24 60 33 

22 - Côte-  École Sainte-Anne, Révérend Père Bellwood  Tél. 02 96 44 28 72 
 d’Armor Kernabat-en-Plouisy -  22200 GUINGAMP Fax 02 96 40 02 21 

29 - Finistère  Monastère Saint-François d’Assise, Abbé Philippe François  Tél. 02 98 71 95 96
 Domaine de Lanorgard  -  29380 LE TRÉVOUX  Fax 02 98 09 01 89 

 Monastère N.-D.- des-Fontaines, Abbé Patrick Duverger  Tél. 02 98 07 20 66 
 Traonfeunteuniou -  Ploujean -  29600 MORLAIX  Fax 02 98 07 20 66 

33 - Gironde  Cours N.-D.-du-Rosaire, aumônerie : Prieuré Ste-Marie (33)  Tél. 05 56 63 22 41
 Clos des Cordeliers -  33490 SAINT-MACAIRE  Fax 05 56 63 22 41 

36 - Indre  Noviciat Notre-Dame-de-Compassion, Abbé Ph. Marcille  Tél. 02 54 37 83 77
 (Sœurs de la Fraternité Saint-Pie X)  Fax 02 54 28 08 14 
 36300 RUFFEC-LE-CHÂTEAU 

44 - Loire-  Notre-Dame-du-Rafflay, Abbé Ernest Sire  Tél. 02 40 06 57 64 
 Atlantique Le Rafflay-  44690 CHÂTEAU-THEBAUD  Fax 02 40 06 59 15 

 Cours St-Albert-le-Grand, aumônerie : Prieuré St-Louis (44)  Tél. 02 51 78 68 30
 Le Rafflay-  44690 CHÂTEAU-THEBAUD   

65 - Hautes-  Maison Saint-Ignace, Abbé Pierre Vignalou  Tél. 05 62 92 57 60 
 Pyrénées 22, rue du Sacré-Cœur -  65100 LOURDES  

83 - Var  Cours Saint-Dominique, Abbé Michel Rebourgeon  Tél. 04 94 46 03 16
 Saint-Pré -  83170 LA CELLE  

86 - Vienne Cours Saint-Thomas-d’Aquin, Abbé Fr. de Champeaux  Tél. 05 49 87 74 28 
 Le Parc -  86700 ROMAGNE  Fax 05 49 87 00 54 

RETRAITES SPIRITUELLES 

Exercices de Saint Ignace :  
Prieuré Notre-Dame-du-Pointet, Abbé Alain Delagneau  Tél. 04 70 58 21 01 
B.P. 4 -  03110 BROÛT-VERNET  Fax 04 70 58 21 06 

Prieuré St-Louis-M.-G.-de-Montfort, Abbé Dominique Rousseau  Tél. 02 41 74 12 78 
Bonnezeaux -  Lieu-dit Gastines -  49380 FAYE-D’ANJOU  Fax 02 41 66 22 64 
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Autres retraites :  
Prieuré Notre-Dame-du-Sacré-Cœur, Abbé François Pivert  Tél. 02 43 98 74 63 
Le Moulin-du-Pin -  53290 BEAUMONT-PIED-DE-BŒUF  Fax 02 43 98 70 38 

L’Etoile du Matin - Maison Saint-Joseph , Abbé Hubert Gaspard  Tél. 03 87 06 53 90 
112, route de Waldeck -  57230 EGUELSHARDT 

DIRECTION DE L’ENSEIGNEMENT 

Maison Saint-Pie X, Abbé Philippe Bourrat,  Tél. 01 45 06 10 68 
11, rue Cluseret -  92280 SURESNES Cedex  Fax 01 47 28 45 32 

TIERS-ORDRE DE SAINT-PIE X 

Prieuré Saint-Dominique, Abbé François Fernandez-Faya, aumônier  Tél. 05 61 74 27 93 
2245, avenue des Platanes -  31380 GRAGNAGUE  Fax 05 61 74 32 58 

TIERS-ORDRE DU CARMEL 

Prieuré St-Louis-M.-G.-de-Montfort, Abbé L.P. Dubrœucq, aumônier Tél. 02 41 74 12 78 
Gastines -  49380 FAYE-D’ANJOU  Fax 02 41 66 22 64 

LETTRE À NOS FRÈRES PRÊTRES 

Maison Saint-Pie X, Abbé Grégoire Celier  Tél. 01 45 06 10 68 
11, rue Cluseret -  92280 SURESNES Cedex 

MAISON DE RETRAITE 

Le Brémien Notre-Dame Tél. 02 37 62 81 00 
2, rue de l’Orée du Bois -  27770 ILLIERS-L’ÉVÊQUE Fax 02 37 48 17 26 
Aumônerie : Abbé Pierre Buron Tél. 02 37 62 81 80 

PÈLERINAGES DE TRADITION 

Abbé Bernard de Lacoste  Tél. 01 55 43 15 60 
Secrétariat : 20, rue Gerbert -  75015 PARIS  Fax 09 81 70 40 51 

 http://pelerinagesdetradition.com 
 pele.trad@wanadoo.fr 

 

Pour aider les Missions de la Fraternité Saint-Pie X 

nous vous remercions de bien vouloir libeller votre chèque bancaire ou postal à l’ordre de : 

« Missions de la Fraternité Saint-Pie X » 

— en nous indiquant la Mission bénéficiaire — 

(compte pour le Gabon uniquement : CCP Paris 23 038 98 T) 

N. B. Aucun reçu fiscal pour les dons reversés à l’étranger 

   
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RENSEIGNEMENTS INTERNATIONAUX 

Supérieur général : S. Exc. Mgr Bernard FELLAY  

Premier assistant général : abbé Niklaus PFLUGER 

Second assistant général : abbé Alain-Marc NÉLY 

Secrétaire général : abbé Christian THOUVENOT 

Econome général : abbé Émeric BAUDOT 

S. Exc. Mgr Bernard TISSIER de MALLERAIS, résidant à Chicago, Etats-Unis 

S. Exc. Mgr Alfonso de GALARRETA, résidant à Onex, Suisse 

MAISON GÉNÉRALICE indicatifs téléphoniques depuis la France : 
Priorat Mariæ Verkündigung - Schwandegg  Tél. 00 41 41 757 10 50 
CH - 6313 MENZINGEN (ZG)  Fax 00 41 41 757 10 55 

Séminaires internationaux  

Allemagne Priesterseminar Herz Jesu  
 Pater Franz Schmidberger Tél. 00 49 9 451 94 31 90 
 Zaitzkofen 15 - D - 84069 SCHIERLING Fax 00 49 9 451 94 31 910 

Argentine Seminario Nuestra Señora Corredentora  Tél. 00 54 237 405 79 87 
 Padre Davide Pagliarani  Tél. 00 54 11 5290 46 14 
 C.C. 308, La Reja - RA - 1744 MORENO  Fax 00 54 11 5290 46 13 

Australie Holy Cross Seminary  
 Father Vicente Griego  Tél. 00 61 2 48 29 51 77 
 P.O. Box 417 - AUS - GOULBURN, NSW 2580  Fax 00 61 2 48 29 51 73 

France Séminaire international Saint-Curé-d’Ars  
 Abbé Patrick Troadec   
 Maison Lacordaire  Tél. 03 80 96 20 74 
 F - 21150 FLAVIGNY-SUR-OZERAIN Fax 03 80 96 25 32 

Suisse Séminaire international Saint-Pie X  
 Abbé Benoît de Jorna  Tél. 00 41 27 305 10 80 
 Écône - CH - 1908 RIDDES (VS) Fax 00 41 27 744 33 19 

États-Unis  Saint Thomas Aquinas Seminary  
 Father Yves le Roux   
 21077 Quarry Hill Rd.  Tél. 00 1 507 454 80 00 
 USA - WINONA. MN  55987-9738 Fax 00 1 507 216 62 43 

Maison contemplative pour les prêtres 

 Maison Notre-Dame, Abbé Pierre-Marie Laurençon  
 Lieu-dit Les Sarrières  Tél. 04 92 54 70 76 
 F - 05230 MONTGARDIN  Fax 04 92 54 75 01 
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Districts étrangers 

Afrique Supérieur de District : Father Loïc Duverger  
 Afrique du Sud  
 Our Lady Queen of Africa House Tél. 00 27 113 961 807 
 P.O. Box 14881 - 458, Shamrock Road  Fax 00 27 866 970 120 
 ZA - 1623 BREDELL   

 Gabon : Père Prudent Balou Yalou  
 Mission Saint-Pie X  Tél 00 241 01 76 60 18 
 B.P. 3870 - La Peyrie - GA - LIBREVILLE  Fax 00 241 01 74 62 15 

 Kenya : Father Christophe Nouveau  
 Holy Cross Priory  Tél. 00 254 20 386 2214 
 9, Amboseli Road - P.O Box 852  
 EAK - NAIROBI-LAVINGTON 00502  

 Nigéria : Father Grégory Obih  
 Saint Michael’s Priory - Society St Pius X Tél. 00 234 70 60 96 98 09 
 15 Umukwa Street - Independence Layout Fax 00 234 80 77 62 12 54 
 WAN - ENUGU / ENUGU STATE  

Allemagne Supérieur de District : Pater Firmin Udressy  
 Priorat St. Athanasius  Tél. 00 49 711 89 69 29 29 
 Stuttgarter Str. 24  Fax 00 49 711 89 69 29 19 
 D - 70469 STUTTGART - FEUERBACH  

Amérique  
du Sud Supérieur de District : Padre Christian Bouchacourt  
 Argentine  
 Fraternidad San Pio X  -  Casa Maria Reina  Tél. 00 54 11 47 92 15 56 
 Pedro Goyena 2034  Fax 00 54 11 47 93 35 30 
 RA 1640 AFP  Martinez  -  BUENOS-AIRES  

 Brésil : Padre Luis Claudio Camargo  
 Priorato do Imaculado Coração de Maria  Tél. 00 55 55 30 28 38 96 
 Rua Tuiuti, 590  Fax 00 55 55 32 25 38 96 
 BR - 97015-660 SANTA MARIA, RS  

 Chili : Padre Joaquín Matías Cortés  
 Priorato Cristo Rey  Tél. 00 56 2919 56 15 
 Rio Tajo, 8135  -  Las Condes Fax 00 56 2 204 86 34 
 RCH - SANTIAGO  

 Colombie : Padre Fernando Altamira  
 Priorato Msgr. Ezequiel Moreno Diaz  Tél. 00 57 1 245 48 04 
 Carrera 17, n° 36-10 - Calle 36, n° 16-60 - CO - BOGOTÁ, D.E.  Fax 00 57 1 285 08 92 

 République Dominicaine : Padre Porfirio Martinez  
 Priorato del Sagrado Corazón  Tél. 00 1 829 438 78 76 
 Apartado Postal A-25 S.D.  Fax 00 1 809 932 37 03 
 DM - SANTO DOMINGO  

Asie Supérieur de District : Father Daniel Couture  
 Singapour Tél. 00 65 64 59 07 92  
 St. Pius X Priory  Fax 00 65 64 51 49 20 
 286 Upper Thomson Rd - SG - SINGAPORE 574402   

 Inde : Father Robert Brucciani  
 Priory of the Most Holy Trinity  Tél. 00 91 462 257 23 89 
 8 A-3 Seevalaperi Rd. , Annie Nagar - #1, Marcel Lefebvre Place,   
 IND - PALAYAMKOTTAI, Tamil Nadu 627 / 002  
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 Philippines : Father Thomas de Marie Onoda  
 Our Lady of Victories Church  Tél. 00 63 2 725 59 26 
 2, Cannon Road (Corner Betty Go Belmonte Road) Tél. 00 63 2 413 19 78 
 RP - NEW MANILA, Quezon City 1112  Fax 00 63 2 725 07 25 

Australie Supérieur de District : Father John D. Fullerton  
 Australie  
 Saint Mary’s House  -  13 William Street  Tél. 00 61 2 95 67 13 55 
 AUS - ROCKDALE, NSW 2216  Fax 00 61 2 95 67 13 60 

 Nouvelle-Zélande : Father Andrew Cranshaw  
 Campion House - Society of St Pius X  Tél. 00 64 6 344 76 34 
 88 Alma Road - PO Box 7123 - NZ - WANGANUI 4501 Fax 00 64 6 344 20 87 

Autriche Supérieur de District : Pater Stefan Frey  
 Priesterbruderschaft St.Pius X  Tél. 00 43 27 16 65 15 
 Jaidhof 1 - A - 3542 GFÖHL, NÖ  Fax 00 43 27 16 65 15 20 

 République Tchèque : Pater Thomas Stritzko  
 Kapelle zur Königin des Heiligen Rosenkranzes  Tél. 00 420 54 82 10 160 
 Faměrovo náměsti 26  
 CZ - 61800 BRNO-ČERNOVICE  

Belgique 
& Pays-Bas  Supérieur de District : Abbé Benoît Wailliez 
 Belgique 
 Prieuré du Christ-Roi  Tél. 00 32 2 550 00 20 
 37-39, rue de la Concorde - B - 1050 BRUXELLES Fax 00 32 2 550 00 29 

 Pays-Bas : Pater Daniel Fringeli 
 Priorij St.Clemens  Tél. 00 31 40 2 83 45 05 

 Heuvel 23 - NL - 5674 RR  NUENEN-GERWEN Fax 00 31 40 2 84 71 17 

Canada Supérieur de District : Father Jürgen Wegner  
 Centre Saint-Joseph  Tél. 00 1 514 312 7890 
 1395, rue Notre-Dame Fax 00 1 450 947 06 18 
 CDN - SAINT-CÉSAIRE, QUÉBEC, J0L  1T0  

États-Unis  Supérieur de District : Father Arnaud Rostand  
 Society of Saint Pius X  Tél. 00 1 816 753 00 73 
 New Regina Coeli House - 11485 North Farley Road  Tél. 00 1 816 753 25 00 
 USA - PLATTE CITY, MO 64079-8201  Fax 00 1 816 753 35 60 

Grande-Bretagne 

& Irlande  Supérieur de District : Father Paul Morgan 
 Grande-Bretagne 
 St George’s House  Tél. 00 44 208 946 79 16 
 125 Arthur Road, Wimbledon Park  Fax 00 44 208 879 76 69 
 GB-LONDON SW 19 7DR  

 Irlande  
 St. Pius X House  Tél 00 353 1 284 22 06 
 12 Tivoli Terrace South  Fax 00 353 1 284 68 26 
 IRL - DUN LAOGHAIRE, Co. DUBLIN   

Italie Supérieur de District : Don Pierpaolo Petrucci  

 Fraternità San Pio X  Tél 00 39 06 930 68 16 

 Via Trilussa 45 - I - 00041 ALBANO LAZIALE, Roma  Fax 00 39 06 930 58 48 
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Mexique Supérieur de District : Padre Mario Trejo 
 Mexique : 
 Casa San José - Av. Xochiquetzal 249 4 A  Tél. 00 52 55 57 81 21 31 
 Colonia Santa Isabel Tola  -  Delegación Gustavo A. Madero  Fax 00 52 55 57 50 28 99 
 MEX -  07010 MÉXICO D.F. 

 Guatemala : Padre Arnaud Gardère 
 Priorato Nuestra Señora de Fatima  Tél 00 502 24 79 57 64 
 7 calle 11-09, San Cristobal, zona 8 de Mixco  Fax 00 502 24 79 57 64 
 GCA - Guatemala, GUATEMALA 

Suisse Supérieur de District : Abbé Henri Wuilloud  
 Prieuré Saint-Nicolas-de-Flüe  Tél. 00 41 62 216 18 18 
 Solothurnerstrasse 11 - CH - 4613 RICKENBACH, SO  Fax 00 41 62 216 00 22 

Maisons autonomes 

Espagne Supérieur : Padre Juan Maria de Montagut P. 
 Casa San José   Tél. 00 34 91 812 28 81 
 Carretera Navalcarnero a Griñon, Km. 4, 2  Fax 00 34 91 812 17 27 
 E - 28607 EL ALAMO (Madrid)   

Pays de l’Est Supérieur : Pater Karl Stehlin 
 Pologne :  
 Przeorat Bractwa’sw. Piusa X.  Tél. 00 48 22 615 28 60 
 Ul. Garncarska 32 i 34- PL - 04-886 WARSZAWA  Fax 00 48 22 615 52 09 

 Lituanie : Father Josef Persie 
 Sv. Kazimiero prioratas  Tél 00 370 37 34 53 57 
 Birutes g. 1 -   LT -  KAUNAS 45320  Fax 00 370 37 74 95 63 

FRÈRES DE LA FRATERNITÉ SACERDOTALE ST-PIE X, de langue française : Abbé P. Troadec 

 Séminaire International St-Curé-d’Ars  Tél. 03 80 96 20 74 
 Maison Lacordaire - F - 21150 FLAVIGNY-SUR-OZERAIN Fax 03 80 96 25 32 

SOEURS DE LA FRATERNITÉ SAINT-PIE X , Maison-Mère : Mère Marie-Augustin, Supérieure 

 Abbaye Saint-Michel  Tél. 02 54 38 00 18 
 7, allée du Château -  36290 SAINT-MICHEL-EN-BRENNE Fax 02 54 38 09 44 

OBLATES DE LA FRATERNITÉ SACERDOTALE SAINT-PIE X, adresser la correspondance à : 
 Abbé Niklaus Pfluger  
 Haus Mariæ Verkündigung -  Schwandegg -  CH - 6313 MENZINGEN (ZG)  Tél. 00 41 41 757 10 50 

CARMELS 
 Carmel du Sacré-Cœur  Tél. 00 32 65 45 79 22 
 Rue des Wagnons, 16 - B - 7380 QUIEVRAIN  Fax 00 32 65 45 86 37 
 Aumônerie : Abbé Éric Jacqmin Tél. 00 32 65 45 81 65 
  Fax 00 32 65 45 81 65 
 Carmel du Cœur Immaculé de Marie  Tél. 05 57 41 07 67 
 F - 33220 EYNESSE  Fax 05 57 41 00 16 
 Aumônerie : Abbé Jean-Pierre Boubée  Tél. 05 53 22 56 89 
  Fax 05 53 22 59 18 
 Carmel of the Holy Trinity  
 4027 S. Wilbur Road  -  U.S.A. - SPOKANE, WA 99206 - 9407  Tél. 00 1 208 773 74 42 

 Carmel Marie Reine des Anges  Tél. 0041 21 946 29 10
 Crémières — 1071 CHEXBRES Suisse 
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Lettre du Supérieur Général 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Chers Amis et Bienfaiteurs, 

 En cette fin d’année, il convient de jeter un regard sur les principaux événe-
ments de l’Eglise et de la Fraternité afin d’en tirer les leçons qui nous permettront 
de contribuer à l’avancement du règne de Notre-Seigneur Jésus-Christ. 
 Dans cette analyse de la situation présente, nous n’oublierons pas que « tout 
est dans les mains » de la divine Providence qui, sans diminuer la liberté des 
hommes, dispose infailliblement toutes choses afin qu’elles coopèrent au bien de 
ceux qui aiment Dieu (cf. Rom. 8, 28). Cela ne nous dispense donc en rien de nos 
obligations, bien au contraire ! « C’est la gloire de mon Père que vous portiez 
beaucoup de fruits » ! (Jn 15, 8) 
 Il me semble qu’il faut évoquer encore une fois la démission du pape          
Benoît XVI et l’élection de son successeur, le pape François. Le souverain pontife 
venu d’Argentine s’est présenté, dès les premiers jours, comme bien différent de 
tout ce que nous avions connu jusqu’ici. La récente Exhortation apostolique Evan-
gelii Gaudium illustre la difficulté de cerner une personne hors normes qui n’hésite 
pas à formuler des critiques véhémentes et répétées sur le monde contemporain et 
l’Eglise moderne. Il énonce beaucoup de vrais problèmes ; mais on peut s’interro-
ger sur l’efficacité des mesures préconisées, et douter de leur réalisation. Il n’est 
pas facile de soigner un malade moribond, et certains traitements encore plus révo-
lutionnaires que ceux déjà employés à cet effet, pourraient bien l’achever ! Nous 
ne vous cachons pas nos craintes quant à l’avenir de l’Eglise, à vue humaine. Nous 
croyons fermement à l’assistance du Saint-Esprit promise à l’Epouse du Christ, 
mais nous savons qu’elle n’empêche pas que des hommes d’Eglise puissent, bien 
réellement, perdre les âmes en les conduisant en enfer. 



 

 

 On ne saurait dire à première vue que les mois écoulés du nouveau pontificat 
aient amélioré cette situation. 
 Si nous gardons l’espoir qu’une reprise en mains authentiquement inspirée          
de Dieu viendra un jour,  la réalité des souffrances spirituelles de l’Eglise militante 

n’en demeure pas 
moins. Tant de          
ses membres igno-
rent jusqu’à l’enjeu 
de leur vie !           
Saint Pie X disait au 
début du XXe siècle, 
que la première 
cause de la perte des 
âmes était l’igno-
rance religieuse, la 
méconnaissance des 
vérités de la foi.      
Cela ne peut que 
s’aggraver, tant par 
la diminution du 
nombre de prêtres, 
qui se fait lourde-

ment sentir en Europe et ailleurs, que par la formation dispensée dans les sémi-
naires. Le changement de pape n’a en rien modifié cette situation désastreuse, et la 
réaffirmation des malheureuses orientations du concile Vatican II nous fait craindre 
que, les mêmes causes produisant les mêmes effets, la situation globale de l’Eglise 
catholique reste dramatique, et qu’elle n’est pas prête de s’améliorer. Ce ne sont 
pas les canonisations de deux papes étroitement liés à la tenue et à l’application de 
Vatican II qui l’arrangeront. De plus, les nouvelles annonces de décentralisation du 
pouvoir pontifical – de sa dilution dans une collégialité accrue –, applaudies par les              
pires modernistes, comme Hans Küng, ne font qu’accroître nos appréhensions   
pour l’avenir. 

 Au milieu de ces préoccupations, le bien de l’Eglise tout entière doit rester 
cher à tout cœur catholique. Les développements de notre Fraternité que nous 
voyons se réaliser sous nos yeux sont une cause de joie, d’action de grâces et la 
preuve dans les faits que la fidélité à la foi et à la discipline traditionnelles procure 
toujours les fruits bénis de la grâce. 

 Les 43 nouveaux séminaristes, entrés en octobre dans nos séminaires de           
l’hémisphère nord et les quelque 210 séminaristes en formation dans nos             
maisons sont une vraie consolation. Aux Etats-Unis, la construction d’un             
nouveau séminaire en Virginie, plus grand et plus beau, avance mois après           
mois. Si tout va bien, dès 2015, cette maison ouvrira ses portes pour continuer 
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Future chapelle de l’école Saint-Michel, la Martinerie (36) 



 

 

l’œuvre de formation sacerdotale si nécessaire qui se réalise actuellement à           
Winona, dans le Minnesota. 
 Pendant ce temps, nos chers prêtres parcourent le monde, vers de nouveaux 
fidèles qui nous découvrent et nous appellent à l’aide. Les prêtres nommés en 
Amérique Centrale et en Afrique ne suffisent pas pour les missions que nous avons 
lancées au Costa Rica, au Honduras, au Nicaragua, à San Salvador ; en Afrique, le 
Ghana, la Tanzanie, la Zambie, l’Ouganda reçoivent bien la visite régulière de nos 
missionnaires, mais cela est si peu pour étancher la soif spirituelle de tant et tant 
d’âmes… Seigneur, donnez-nous des prêtres ! 

 Dans un monde toujours plus hostile à l’accomplissement des commande-
ments de Dieu, nous devons avoir le souci véritable de former des âmes bien trem-
pées, qui prennent à cœur leur sanctification et 
leur salut. Cela nous conduit tout naturelle-
ment à donner une très grande attention à nos 
écoles et à leur développement. C’est dans ces 
œuvres de formation que nous investissons la 
plus grande partie de nos ressources et de nos 
énergies, tant humaines que matérielles. Dans 
le monde entier, prêtres et religieux se consa-
crent à la tâche magnifique de l’éducation et 
de l’enseignement catholiques dans plus d’une 
centaine d’établissements. 

 Bien conscients, chers fidèles, que le sa-
lut d’une âme se prépare dès le berceau, nous 
luttons de toutes nos forces pour conserver les 
trésors du foyer chrétien, foyer de sainteté au 
milieu d’un monde décadent qui ne peut que 
conduire les âmes en enfer. Nous mesurons 
bien et nous partageons les soucis des pères et 
mères de famille qui ont compris que le salut des âmes de leurs enfants n’a pas de 
prix. Oui, il faut être prêt à tous les sacrifices des biens temporels – jusqu’à donner 
sa vie –, pour assurer l’éternité bienheureuse d’une âme. 

 Nous savons qu’il y a quelque chose de surhumain dans ce qui est demandé 
au chrétien d’aujourd’hui. Le soutien traditionnel que l’on pouvait trouver autre-
fois dans l’organisation chrétienne de la société temporelle, est désormais inexis-
tant. Partout nous voyons un déferlement d’erreurs dans le domaine de la foi – jus-
qu’à l’hérésie –, un relâchement de la morale – en particulier par l’abandon des 
lois du mariage et de la famille –, et un attiédissement sans précédent de la vie 
chrétienne. La nouvelle liturgie laisse beaucoup d’âmes exsangues... Jerusalem de-
solata est ! Là aussi, les œuvres de la Fraternité apparaissent comme des oasis dans 
le désert, comme des îlots dressés au milieu d’une mer hostile. 
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Amiens (80) : la future chapelle  



 

 

 Dans ce contexte dramatique, il nous semble très nécessaire de lancer une 
nouvelle croisade dans le même esprit que les précédentes, ayant sous les yeux les 
demandes et les promesses du Cœur Immaculé de Marie telles qu’elles furent ex-
primées à Fatima, mais en insistant davantage cette fois-ci sur son caractère uni-
versel. Il nous faut mettre tout notre cœur, toute notre âme dans cette nouvelle croi-
sade : ne pas nous contenter de la récitation quotidienne du chapelet, mais accom-
plir soigneusement le deuxième point demandé par Notre Dame qui est la péni-
tence. Prière et pénitence. Pénitence, comprise certes comme l’acceptation de cer-
tains renoncements, mais surtout comme la réalisation très fidèle de notre            
devoir d’état. 

 C’est pourquoi cette quatrième croisade s’appuiera sur celle voulue par Mgr 
Marcel Lefebvre, dès 1979. Une croisade centrée sur la sainte Messe qui est la 
source de toute grâce, de toute vertu. Dans le sermon de son jubilé sacerdotal, à Pa-
ris, il nous appelait avec force à une triple croisade : croisade des jeunes, croisade 
des familles, croisade des chefs de famille pour la civilisation chrétienne.  

 Notre vénéré fondateur y déclarait : « Je pense pouvoir dire que nous devons 
faire une croisade, appuyée sur le Saint Sacrifice de la messe, sur le Sang de Notre
-Seigneur Jésus-Christ, appuyée sur ce roc invincible et sur cette source inépui-
sable de grâces qu’est le Saint Sacrifice de la messe. (...) Il nous faut faire une 
croisade, une croisade appuyée précisément sur cette notion de sacrifice, afin de 
recréer la chrétienté, refaire une chrétienté telle que l’Eglise la désire, l’a toujours 
faite avec les mêmes principes, le même sacrifice de la messe, les mêmes sacre-

ments, le même catéchisme, la 
même Ecriture Sainte. Nous de-
vons recréer cette chrétienté, 
c’est vous, mes bien chers frères, 
vous qui êtes le sel de la terre, 
vous qui êtes la lumière du 
monde, vous auxquels Notre-

Seigneur Jésus-Christ s’adresse 
en vous disant: ‘Ne perdez pas le 
fruit de mon Sang, n’abandonnez 
pas mon Calvaire, n’abandonnez 
pas mon Sacrifice’. Et la Vierge 
Marie, qui est tout près de la 
Croix, vous le dit aussi. Elle qui a 
le cœur transpercé, rempli de 

souffrances et de douleurs, également rempli de joie de s’unir au Sacrifice de son 
divin Fils, Elle vous le dit aussi : ‘Soyons chrétiens, soyons catholiques !’ » 

 Mgr Lefebvre définissait le rôle que chacun – jeunes, familles, chefs de fa-
mille – devait tenir dans cette croisade : 
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Chapelle de l’Enfant-Jésus à Bailly (78) 



 

 

« Si nous voulons aller au ciel, nous devons suivre Notre-Seigneur Jésus-Christ, 
porter notre croix, et suivre Notre-Seigneur Jésus-Christ, l’imiter dans sa Croix, 
dans sa souffrance, dans son sacrifice. Alors, je demande aux jeunes, aux jeunes 
qui sont ici, dans cette salle, de demander aux prêtres de leur expliquer ces choses 
si belles, si grandes, de ma-
nière à ce qu’ils choisissent 
leur vocation, et que dans 
toutes les vocations qu’ils 
peuvent choisir, qu’ils soient 
prêtres, religieux, religieuses, 
mariés, ils embrassent la 
Croix de Notre-Seigneur. 
S’ils cherchent à former une 
famille par le sacrement de 
mariage et donc dans la 
Croix de Jésus-Christ et dans 
le Sang de Jésus-Christ, ma-
riés sous la grâce de Notre-

Seigneur Jésus-Christ, qu’ils 
comprennent la grandeur de cette voie et qu’ils s’y préparent dignement par la pu-
reté, la chasteté, par la prière, par la réflexion. Qu’ils ne se laissent pas entraîner 
par toutes ces passions qui agitent le monde. Croisade des jeunes qui doivent re-
chercher le véritable idéal !  

 « Croisade aussi des familles chrétiennes ! Familles chrétiennes qui êtes ici, 
consacrez vos familles au Cœur de Jésus, au Cœur Eucharistique de Jésus, au 
Cœur Immaculé de Marie. Priez en famille ! Oh ! Je sais que beaucoup d’entre 
vous le font, mais qu’il y en ait toujours de plus en plus qui le fassent avec ferveur. 
Que vraiment Notre-Seigneur règne dans vos foyers ! (...) 

 « Enfin, croisade des chefs de famille. Vous qui êtes chef de famille, vous avez 
une grave responsabilité dans votre pays. (...) Vous l’avez chanté tout à l’heure, " 
Christus vincit, Christus regnat, Christus imperat !". Est-ce que ce sont des mots ? 
Seulement des mots ? Des paroles, des chants ? Non ! Il faut que ce soit une réali-
té. Chefs de famille, c’est vous qui êtes responsables de cela, pour vos enfants, 
pour les générations qui viennent. Alors, vous devriez vous organiser, vous réunir, 
vous entendre pour arriver à ce que la France [votre nation] redevienne chré-
tienne, redevienne catholique. Ce n’est pas impossible, ou alors il faut dire que la 
grâce du Saint Sacrifice de la messe n’est plus la grâce, que Dieu n’est plus Dieu, 
que Notre-Seigneur Jésus-Christ n’est plus Notre-Seigneur Jésus-Christ. Il faut 
faire confiance en la grâce de Notre-Seigneur, car Notre-Seigneur est tout-
puissant. J’ai vu cette grâce à l’œuvre en Afrique, il n’y a pas de raison pour 
qu’elle ne soit pas aussi agissante ici, dans nos pays. » 
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Pèlerinage du Christ-Roi, Lourdes octobre 2013 



 

 

 Puis s’adressant tout particulièrement à ses prêtres, Mgr Lefebvre leur deman-
dait : « Et vous, chers prêtres qui m’écoutez, faites aussi une union sacerdotale 
profonde pour répandre cette croisade, pour animer cette croisade afin que Jésus-

Christ règne. Et pour cela, vous devez être saints, vous devez rechercher cette sain-
teté, montrer cette sainteté, cette grâce qui agit dans vos âmes et dans vos cœurs, 
cette grâce que vous recevez par le sacrement de l’Eucharistie et par la sainte 
messe que vous offrez. Vous seuls pouvez l’offrir. » 

 Encouragés par ces paroles vibrantes de notre fondateur, tous les membres de 
la Fraternité formeront avec vous, chers fidèles, une grande croisade pour Notre- 
Seigneur et son règne, pour Notre-Dame et le triomphe de son Cœur Immaculé. 
Lorsque l’ennemi est déclaré, selon l’expression de l’Apocalypse, il nous faut ré-
pondre à ses assauts de manière proportionnée. Dieu le veult ! 
 Nous vous encourageons donc à un esprit de croisade permanent, bien que, en 
raison des nécessités humaines, nous ferons officiellement commencer cette nou-
velle croisade du rosaire le 1er janvier 2014 pour l’achever en la fête de la Pente-
côte (8 juin 2014), avec l’objectif de réunir un bouquet de cinq millions de chape-
lets en réparation des outrages infligés à l’honneur de Notre-Dame, à son Cœur de 
Vierge et de Mère de Dieu.  

 Nous confions à sa bonté maternelle vos peines et vos joies, vos soucis et vos 
espérances, afin qu’Elle vous garde tous bien fidèles à l’Eglise, jusqu’au ciel. 

 Bernard FELLAY 

 En la fête de saint Nicolas, 
 le 6 décembre 2013 

Lettre du Supérieur Général 
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Croisade du Rosaire 2014 

du 1er janvier au 8 juin 2014 

Objectif : 5 millions de chapelets  
 Pour implorer une protection spéciale du Cœur Immaculé de Marie sur 
les œuvres de la Tradition ; 
 Pour le retour à la Tradition dans l’Eglise ; 
 Pour le triomphe du Cœur Immaculé de Marie par la consécration             
de la Russie. 
 

Moyens : 
 Prière et pénitence demandées à Fatima ; 
 Sanctification par le devoir d’état ; 
 Esprit de sacrifice en union au Saint-Sacrifice de la messe. 



 

 

 … suite de la page 12 

11) Nous ne devons pas nous étonner, bien que nous devions être jugés sur la 
seule Charité, d’entendre ceux qui nous enseignent nous parler à temps et 
à contretemps de la vertu de Foi. En effet, la plus petite once de Charité ne 
peut exister sans la Foi, si bien que la possession de cette vertu est néces-
saire pour aller au Ciel. De même, personne ne doit être surpris d’entendre 
les prêtres mettre souvent en garde contre les idées perverses qui sont prê-
chées par les autorités actuelles de l’Eglise depuis les chaires de vérité.           
Si ces erreurs nous circonvenaient, nos fidèles et nous-mêmes, elles met-
traient en péril notre Foi et menaceraient la vie même de la grâce dans           
nos âmes. 

12) Pour qu’une vie chrétienne demeure ou devienne fervente, il faut que 
nous nous instruisions sérieusement de notre Foi et des erreurs opposées à 
la Foi catholique. Il n’est sans doute aucun livre meilleur que Ils l’ont dé-
couronné de Monseigneur Lefebvre pour prendre connaissance des véri-
tables enjeux religieux, intellectuels, doctrinaux, spirituels  de la situation 
de l’Eglise telle qu’elle se présente aujourd’hui. 

13) Jamais nous n’insisterons trop pour rappeler notre idéal catholique. 
Notre devoir est de devenir saints. Nous ne devons pas seulement vouloir 
éviter l’enfer mais profiter de chaque instant qui nous est donné sur la 
terre pour croître dans la connaissance et l’amour de Dieu et le mettre en 
œuvre dans tout l’agir de notre vie. Le plus grand bonheur que nous puis-
sions espérer sur la terre provient de notre assiduité à vivre et à demeurer 
dans l’amour de Dieu. 

14) Nous devons avoir conscience des merveilles dont nous sommes les dé-
positaires et être animés du grand désir de pouvoir faire connaître Notre-

Seigneur autour de nous.       

15) Il ne nous faut pas nous rendre sur des lieux de messe où nous ne trouve-
rons pas la vraie messe et la vraie doctrine. Comme les Vendéens n’assis-
taient pas aux messes des prêtres jureurs, n’assistons pas aux messes des 
prêtres qui ne s’opposent pas nettement au concile Vatican II. 

16) Le cœur de la vie catholique est la sainte messe au cours de laquelle le 
prêtre renouvelle le Sacrifice du Calvaire et nourrit du fruit divin de ce   
sacrifice les âmes qui s’approchent de la sainte communion. Rien n’est 
plus grand que la sainte messe à laquelle les catholiques doivent être 
avides de venir chaque jour. S’ils ne peuvent y aller, qu’ils s’efforcent de 
s’y unir et de faire, de leur communion spirituelle, le cœur de leur journée. 
Que toute leur vie consiste à vivre de messe en messe, de communion en 
communion. 

17) Si le cœur de la vie catholique est le saint sacrifice de la messe, le véri-
table esprit catholique n’est rien d’autre que l’esprit de sacrifice, esprit de 
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 celui qui, par amour de Dieu et par amour de son prochain, est capable et 
même content de se renoncer.   

18) Sous le regard de Notre-Seigneur Jésus-Christ et de la très sainte Vierge 
Marie reconnus et intronisés comme souverains du foyer, les parents ca-

tholiques doivent 
vivre chrétienne-
ment et apprendre à 
vivre chrétienne-
ment à leurs enfants. 

19) Ils doivent res-
pecter les lois sa-
crées du mariage, 
l’indissolubilité, la 
fidélité mutuelle. Ils 
doivent s’interdire 
de recourir à toutes 
les méthodes anti-
conceptionnelles ou 
de restreindre sans 
raisons graves leurs 

relations aux seules périodes d’infécondité. Contre l’égoïsme et l’indivi-
dualisme de notre époque, ils doivent avoir tous les enfants que le Bon 
Dieu veut qu’ils aient et généreusement s’entraider pour leur formation et 
leur éducation chrétienne. 

20) La pureté règne dans les cœurs là où la modestie chrétienne revêt les 
corps. Jamais, la vertu et la sainteté n’ont fleuri quand l’envie de plaire 
aux hommes l’emportait sur le désir de plaire à Dieu. C’est si souvent la 
vanité de la mode qui a jeté de nobles âmes dans l’impureté et qui a perdu 
des vocations ! 

21) Les parents doivent veiller à écarter les enfants des influences perverses 
et destructrices qui proviennent des écrans. En particulier, les ravages          
intellectuels, moraux, psychologiques, sociaux causés par internet              
sont devenus tels qu’il existe une obligation grave de                                
définir très clairement les règles strictes et limitées de l’accès à internet     
si l’on n’a pu faire autrement que de l’introduire dans la maison familiale. 

22) Les parents doivent placer leurs enfants dans de bonnes écoles, réelle-
ment libres car dégagées au maximum de toutes les emprises de l’Etat laïc 
afin de leur assurer une éducation conforme à la Foi catholique. 

23) Les parents doivent avoir à cœur de manifester à leurs enfants que les 
plus belles voies qui existent sur terre sont celles des consacrés qui se don-
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nent à Dieu dans la vie sacerdotale ou religieuse, et considérer comme         
un grand honneur qui leur est fait l’appel de l’un d’entre eux dans ces        
vocations si belles. 

24) Chaque soir, la prière doit être dite en famille. Rien n’est plus précieux 
dans la mémoire des enfants que cette manifestation publique de la Foi de 
toute la famille où chacun s’agenouille, à commencer par son chef qui doit 
donner l’exemple. A cette occasion, il est bon que le chapelet soit récité. 
S’il ne l’est pas entièrement à cet instant, que chacun ait cependant à cœur 
de le réciter tous les jours et, s’il le peut, le rosaire.  

25) Renouvelons notre esprit catholique en suivant chaque année une retraite 
spirituelle. Avec tous les papes, nous ne pouvons que louer spécialement 
l’excellence des Exercices de saint-Ignace. 

26) Notre esprit catholique, quoi qu’il en soit de la période de crise dans la-
quelle nous vivons, doit être toujours courageux, paisible et serein. Effor-
çons-nous de vivre comme nous le devons et Dieu ne nous manquera pas. 
Efforçons-nous de vivre comme nous le devons et Dieu nous consolera en 
plaçant dans nos 
cœurs, au milieu des 
adversités, un véri-
table esprit de joie et 
d’exultation car nous 
avons tant reçu et 
nous sommes promis 
à une si bienheu-
reuse éternité ! 

27) Notre esprit ne doit 
pas être un esprit de 
vaincus mais un                          
esprit victorieux car 
le Christ a vaincu le 
monde et chaque ins-
tant nous procure une occasion nouvelle de gagner de nouvelles batailles, 
celles qui, bien qu’invisibles, sont les vraies batailles, celles que l’on rem-
porte contre les trois ennemis, le monde, le démon et nous-même. 

28) Notre esprit doit être animé d’une indéfectible Espérance car nous sa-
vons que la très sainte Vierge Marie ne nous manquera jamais. Elle qui fut 
fidèle à son divin Fils jusqu’après son dernier soupir ne cesse de nous as-
sister tout au long de notre vie. C’est dans son Cœur Douloureux et Imma-
culé que nous devons vivre en esprit toute notre existence de cette terre 
avant d’y passer toute notre éternité. Suivons les cinq premiers samedis du 
mois, conformément à ce qu’a demandé Notre-Dame à Fatima. 

Collégiale Notre-Dame de Thouars (79) 
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Nous n’avons certes pas choisi de vivre dans les circonstances où nous 
nous trouvons. Mais, lorsque nous soupirons parce que le mal semble rompre 
toutes les digues, les unes après les autres, nous devons nous souvenir avec 
saint-Thomas d’Aquin que « sans le péché des persécuteurs, il n’y aurait pas 
la gloire des martyrs » et avec saint Paul que « là où le péché a abondé, la 
grâce a surabondé »11. Bienheureux sommes-nous donc de vivre à cette pé-
riode plus difficile où nous pouvons davantage prouver à Notre divin Sauveur 
l’attachement et l’amour que nous avons pour Lui.  

 

Chers amis et bienfaiteurs, je vous remercie de vos prières, de vos sacri-
fices et de votre générosité qui nous auront permis, ces dernières années, 
grâce à Dieu, d’accroître d’une manière particulièrement significative le 
maillage de nos prieurés, de nos chapelles et de nos écoles. Que le Bon Dieu 
vous le rende au centuple, à vous-mêmes et à vos familles. Je vous exprime 
toute ma gratitude ; je vous présente tous mes vœux de sanctification et de 
bonheur et je vous confie tous au Cœur Douloureux et Immaculé de Marie, 
refuge et chemin de nos âmes.  

  

Abbé Régis de CACQUERAY 

Supérieur du District de France 

  

 

11  -  Rom. 5,20 

Pèlerinage de Chartres à Paris, Pentecôte 2013 



 

 

 

POUR AIDER LE DISTRICT DE FRANCE 

VOUS POUVEZ ENVOYER VOS DONS 

- par chèque bancaire ou postal 
FSSPX - 11, rue Cluseret 92280 Suresnes cedex - CCP Paris n° 8001.49 H 

Merci de faire plusieurs chèques si plusieurs bénéficiaires 

- par carte bancaire 

sur le site La Porte Latine (http://www.laportelatine.org) 
onglet « don en ligne » 

DÉDUCTION FISCALE 

Pour les particuliers : 
66 % du montant de votre don est déductible de votre impôt sur le revenu dans 

la limite de 20 % de votre revenu imposable. 
Exemple : un don de 100 euros donne droit à une réduction d’impôt de 
66  euros, ce qui ramène votre contribution personnelle à 34 euros. 

Pour les entreprises assujetties à l’impôt sur le revenu ou à l’impôt sur les 
sociétés : 

60 % du montant de votre don est déductible de votre impôt dans la limite de 
5  ‰ du chiffre d’affaires. 
Vous recevrez un reçu fiscal qui sera à joindre à votre déclaration de revenus de 
l'année dans laquelle le don aura été effectué. 
Attention : le reçu fiscal ne peut être délivré que pour les dons à la Fraternité en 
France. Tout don destiné à être reversé à une autre œuvre de la Fraternité hors de 
France ne donne pas droit à un reçu fiscal. 

LA FRATERNITÉ ET LA FISCALITÉ 

L’association « FRATERNITÉ SACERDOTALE SAINT-PIE X » est une association 
cultuelle régie par les lois des 1er juillet 1901, 9 décembre 1905 et 2 janvier 1907. En cette 
qualité, elle a capacité à accepter librement les donations et legs dans les termes de l’article 
910 du Code civil. Ces donations et legs sont reçus en exonération de droits de mutation à 
titre gratuit en application de l’article 795-10 du Code général des impôts.  

En cette même qualité, l’association « FRATERNITÉ SACERDOTALE SAINT- PIE X » 
bénéficie des dispositions des articles 200 et 238 bis du Code général des impôts 
(déduction des dons manuels de l'impôt sur les revenus). 

Les bienfaiteurs désireux de lui consentir une donation ou une libéralité 
testamentaire peuvent s'adresser au Service Juridique de la Fraternité sacerdotale 
Saint-Pie X - 11, rue Cluseret 92280 SURESNES CEDEX - FRANCE 
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POUR FAIRE CONNAÎTRE LA TRADITION  
AUX PRÊTRES DE FRANCE  

Abonnez-vous à la  Lettre à nos frères prêtres  
et participez au parrainage des prêtres diocésains. 

Abonnement annuel : 9 €.  
Chaque parrainage d’un prêtre : 5 € 

Envoyez un courrier avec vos coordonnées  
et votre chèque à l’ordre de SCSPX Lettre à nos frères prêtres à l’adresse suivante :  
LNFP - 11, rue Cluseret  92280 SURESNES Cedex 

7, 8 et 9 juin 2014 

PÈLERINAGE DE PENTECÔTE 

de Notre-Dame de Chartres à Paris 

«  La victoire de l’Agneau » 

Renseignements et inscriptions :  
Pèlerinages de Tradition  -  20 rue Gerbert 75015 PARIS 

Tél. 01 55 43 15 60  -  Fax :  09 81 70 40 51 

pele.trad@wanadoo.fr  
http://pelerinagesdetradition.com 

Si vous souhaitez faire connaître notre Lettre aux Amis et Bienfaiteurs à des personnes                  
susceptibles d’êtres intéressées, merci de nous communiquer leur adresse. 
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